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Rösum6

Les traitements en taillis-sous-futaie et en taillis sont d‘anciens modes d‘exploitation qui
taient trs rpandus jusqu‘au milieu de ce sicle et servajent principalement la production
de bois d‘nergie. Les peuplements rsuItant de ce traitement taient semblables ceux que
I‘on rencontre aujourd‘hui surtout en Scandinavie et en Allemagne pour la production de bols
d‘nergie sur une courte päriode de rvolution. Diffrentes publications trangres indiquent
que l‘on y espre une production plus rationnelle et plus avantageuse de bois dnergie
gräce ä des plantations. En Suisse, de teiles plantations ne sont pas encore envisages. La
reprise des anciens modes d‘exploitation du taillis-sous-futaie et du taillis prsenterait
toutefois certains des avantages attendus des plantations de bois d‘nergie: l‘exploitation est
simple, ies investissements pour la cration des peuplements et pour leur entretien sont
modestes. L‘assortiment homogne produit offre un potentiel de rationalisation important lors
de la rcolte des bois.

L‘objet de la prsente ätude tait d‘examiner si ces anciennes formes d‘exploftation, dans
lesquelies le bols dnergie n‘est pas simpiement un produit accessoire mais le but essentiel
de la production, ne permettaient pas de produire du bois dnergie ä un prix avantageux
gräce ä des mthodes de rcolte rationnelles. La cration de plus-value des taiilis-sous
futaie et des taillis a caicuie sur la base de peuplements modliss et compare ä celle
rsultant de l‘exploitation de futaies.

Les anciens taillis et taillis-sous-futaie subsistant en Suisse peuvent ätre valus comme
suit: Le potentiel de bois d‘nergie expioitable durabiement se monte ä 417 mb. kWh par an
dans les taillis-sous-futaie et ä 222 mio. kWh dans les tailibs (sobt 640 mb. kWh ou 2‘300‘000
GJoule au total; cela correspond ä 54‘OOO t de mazout ou 160‘OOO t de bois d‘nergie par
an). Le taillis est surtout rpandu dans la partie mridionale de la Suisse. Cette forme
d‘exploitation y est considre comme adapte en partie pour des raisons cologiques
(mauvais ancrage des grands arbres) et en partie pour des raisons conomiques, les
investissements n6cessaires ä un traitement en haute futaie (frais d‘entretien, etc.) ne se
justifiant pas toujours du fait du risque Iev d‘incendies de forät. Ces foräts sont pour la
plupart situes sur des pentes raides. Les coüts de rcoite peuvent y atteindre, d‘aprs les
essais raliss, Fr. 65,201m3p(m3p = mtres cubes de plaquettes). La rcolte des bois n‘y
sera donc pas rentable, ä moins que lesplaquettes puissent ätre vendues ä un prix assez
lev.

Les anciens taillis-sous-futaie sont situs principalement dans des stations productives,
plates et bien desservies. La reprise de l‘exploitation sous forme de taillis-sous-futaie,
rclame aujourd‘hui pour des raisons cologiques, permettrait d‘y produire du bois
d‘änergie ä des prix quivalents ä ceux du mazout. II faut toutefois considrer que la
production de bois de service permet d‘obtenir des gains plus levs sur les stations fertiles.
Sur les stations maigres bien desservies et accessibles aux vhicuies, ie taillis-sous-futaie
permettrait une exploitation rentable, contrairement au traitement en haute futaie.

Le traitement en taillis-sous-futaie et en taillis offre de bonnes possibilits de produire du bois
d‘nergie ä bon march. Les coüts de rcolte caiculs pour un terrain bien desservi et
accessible aux vhicules se montent ä Fr. 24.-/m3pou Fr. 60.-Im3 rel de bois.
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1. Introduction et buts du projet

D‘importantes piantations sont en cours de ralisation, surtout en Scandinavie et en
Allemagne, en vue de produire du bois d‘nergie de fa9on rentable. Les peuplements mis en
place se caractrisent par une courte priode de rvolution et un accroissement iev. En
Suisse, on n‘envisage pas encore une teile forme d‘expioitation. Le bois d‘nergie constitue
avant tout un produit accessoire des claircies ncessaires ä la production de grumes. Les
frais de fagonnage affrents au bois d‘nergie tors de ces interventions ne sont gure
concurrentiels vis-ä-vis des sources d‘nergie conventionneites comme le mazout au ie gaz.

Mais la production de grumes n‘a pas toujours eu ta priorit en Suisse non plus. Les anciens
taillis et taillis-sous-futaie, autrefois source d‘änergie usuelle, en tmoignent. Ces anciennes
formes d‘exploitation, attestes par des documents depuis le 12B sicie, sont restes trs
rpandues jusqu‘au milieu de ce sicle. Les courtes priodes de rvoiution et la forte propor
tion de bols d‘nergie produite les caractrisent, I‘instar des plantations de bols d‘nergie.

La reprise des anciens modes d‘exploitation du taillis-sous-futaie et du taillis apporterait une
partie des avantages attendus des piantations de bois d‘önergie: la gestion est simple, les
investissements pour la cration du peuplement et pour son entretien sont modestes.
L‘assortiment uniforme offre un potentiel de rationalisation important tors de la rcoite des
bois. Les tudes voques, ralises sur mandat de i‘Office fdraI de i‘nergie, ont port
principalement sur l‘aspect conomique de la production de bois d‘nergie par l‘expioitation
de taillis-sous-futaie et de taillis.

• 1992/93 exploitation de taillis-sous-futaie sous l‘aspect de la production de bois d‘nergie

• 1994/95 examen du volume de bois d‘nergie exploitabie ä lang terme, mthodes
d‘exploitation et de rcolte dans les taillis

• 1996 production de bois d‘nergie dans les tailiis-sous-futaie et taillis de Suisse,
comparaison de la plus-value produite par un traitement en futaie, en taillis-sous-futaie et
en taillis

Ces tudes ont foumi des indications sur:
• le dveloppement et la rpartition des tailiis-sous-futaie et des tailtis en Suisse
• le potentiel en bols d‘nergie dans I‘exploitation des taillis-sous-futaie et des taillis
• la biomasse exploitable ä lang terme dans les taillis-sous-futaie et les taillis
• les mthodes de rcolte convenant pour les taillis-sous-futaie et les taillis
• le rendement des coupes dans les taillis-sous-futaie et les taillis
• les aspects cologiques de la gestion des taillis-sous-futaie et des taillis (diversit des

espces, inftuence sur le sol)

La rentabilit de ces formes d‘exploitation autrefois rpandues a compare ä celle de
l‘exploitation des hautes futaies en calculant la plus-value produite par des peuplements
modIes.

La prsente brochure constitue un rsum des trois tudes cites.

Ambio Zunch
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2. Les taiIIis-sous-futaie et les taillis en Suisse

2.1 Les notions de taillis, taillis-sous-futaie et haute futaie

La rgnration des arbres exploits dans les taillis se fait par rejet de souche (rgnration
vgtative). En consquence, les taillis sont constitus exclusivement de feuiNus. Les
priodes de rvoIution sont courtes, de J‘ordre de 15 40 ans. II est possible de renoncer
tout entretien, en dehors de plantations compJmentaires Iorsque Ja capacit de rejet des
souches est puise.

Dans la haute futaie, Ja rgnration se fait par semis ou par pJantation. Les soins
ncessaires ä Ja production de bois de quaJit sont gnraIement coüteux.

Le taiJlis-sous-futaie est une forme intermdiaire entre Je taiJJis et la futaie. Les francs-pieds
(rgnration par germination) et les rejets de souche crent une structure typique ä deux
tages. Le sous-bois issu de rejets de souche est ras tous les 20 30 ans (bois de feu).
Les francs-pieds de I‘tage dominant sont expIoits pied par pied (bois d‘ceuvre).

2.2 R6partition et ferti!it des stations

Taihis-sous-futaie

Les taiJJis-sous-futaie couvrent peine 5 % de Ja surface forestiäre de Ja Suisse et se
räpartissent comme suit:

Tableau 1
Surfaces par rgions en 1000 ha (Source: IFN 1988).

Jura Plateau Pralpes Alpes Sud des Alpes Suisse

tailIis-sous-futaie 11,8 10,7 1,5 6,0 18,7 48,7

Les taillis-sous-futaie du Tessin sont pour Ja plupart des taiJlis abandonns qui ne prsentent
pas la structure deux tages caractristique des taiJlis-sous-futaie.

Les rsuJtats de J‘JFN montrent que, dans J‘ensemble de Ja Suisse, les tailJis-sous-futaie
croissent gn&aJement sur des stations fertiJes trs fertiJes.

Taillis

Les taliJis se rencontrent surtout dans les cantons de Vaud, de Genve, du Valais et du
Tessin. Une enqute raJise en 1993 dans Je cadre de Ja prsente tude auprs des offices
forestiers d‘arrondissement a fourni Jes indications suivantes au sujet de leur exploitation
(tableau 2): sur quelque 25‘555 ha de taiJJis, seuls 1‘663 ha (6 %) sont encore traits comme
teJs; 7‘080 ha (28 %) sont en cours de transformation/conversion en futale et 16‘812 ha (66
%) ne sont pJus expJoits du tout. La grande majorit des taiJJis, soit 21‘080 ha ou 82 % de
leur surface, sont situs dans Je canton du Tessin.

Ambio Zurich
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Tableau 2
Les surfaces de taillis dans les cantons de Vaud, de Genve, du Valais et du Tessin selon
leurs modes d‘exploitation. Chiffres en ha.

Vaud Genve Valais Tessin Total

Surface totale 1‘675 2‘600 200 21‘080 25‘555

trait6s en taillis 725 0 100 838 1 ‘663

en cours de conversion 320 1‘300 0 3‘820 51440

en cours de transformation 40 300 100 1‘200 1‘640

plus exploits 590 I‘OOO 0 15‘222 16‘812

Une proportion trs leve des taillis, soit 84 % des surfaces, occupe des stations fertiles
trs fertiles, surtout au Sud des Alpes. Cette proportion est nettement plus faible au Nord des
Alpes, soit 63 %. La raison en est que les transformations en futale ont ralises en
priorit dans les stations fertiles.

2.3 Valeur öcologique

TaiIIis-sous-futaie

La valeur coIogique exceptionnelle du taillis-sous-futaie rside dans la diversit des
espces qui l‘habitent: la richesse en espces des strates buissonnante et herbace provient
surtout de ce que la lumire est plus abondante que dans une futaie ferme. On trouve ainsi
dans les taillis-sous-futaie des buissons qui ne se rencontrent habituellement qu‘en lisire de
foröt. Les espces d‘oiseaux y sont notablement plus nombreuses que dans es hautes
futaies. Selon l‘Association suisse pour la protection des oiseaux, les taillis-sous-futaie
constituent I‘un des habitats les plus riches de Suisse. Ils possdent une grande valeur
cologique et sont tout ä fait dignes de protection.

TaiIIis

Les taillis sont en principe moins riches en habitats et en niches que les taillis-sous-futaie et
les hautes futaies. Les coupes rases procurent cependant un habitat certaines espces
animales et vgtales et sont rapidement colonises. Bien que les tudes relatives ä
I‘importance cologique des taillis fassent encore dfaut, les milieux de protection de la
nature rclament leur conservation pour les raisons cites ci-dessus.

Ambio Zunch
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3. Accroissement ei potentiel önergötique

TaiIIis-sous-futaie

La comparaison de l‘accroissement du bois fort1 entre un taillis-sous-futaie et une haute
futaie montre que celui du taiNis-sous-futaie est nettement infrieur. Le rsultat est tout
diffrent si l‘on prend en considration les petits diamtres qul sont aussi utilisables pour la
production de bois d‘nergie: dans ce cas, l‘accroissement du taillis-sous-futaie correspond ä
celui d‘une haute futaie. II est mme possible qu‘iI soit suprieur si la priode de rvolution
du sous-bois est courte.

Dans les taillis-sous-futaie, la rcolte du sous-bois foumit du bois d‘nergie. Une partie non
ngligeable du bois exploit lors des interventions dans l‘tage dominant n‘est galement
utilisable que comme bois dnergie. Le calcul qul suit part de l‘hypothse d‘une proportion
de bois d‘nergie de 80 %.

Les hypothses suivantes ont utilises pour vaIuer le potentiel nergtique de
l‘exploitation des taillis-sous-futaie en Suisse: Les anciens taillis-sous-futaie couvrent une
surface d‘environ 30‘OOO ha (1988). L‘accroissement total dpend principalement de la
fertilit de la station et des essences. Selon les rsultats de l‘Inventaire forestier national, les
anciens taillis-sous-futaie se rencontrent pour la plupart sur des stations productives, d‘oü un
accroissement total moyen estim ä 6,0 m3 par ha et par an.

Le volume de bois d‘nergie exploitable annuellement en cas de gestion soutenue des taillis
sous-futaie peut ainsi tre vaIu 144‘OOO m3.

Le facteur de conversion utilis pour les units nergtiques (GJoule) est le suivant: 1 m3 de
bois = 10,32 GJoule (calcul pour du htre avec une humidit de 15 %). Le potentiel
d‘nergie exploitable annuellement atteint quelque 1‘500‘000 GJoule = 417 mio. kWh.

Taillis

II n‘existe malheureusement aucun chiffre prcis au sujet de l‘accroissement des taillis, du
fait que ceux-ci ne sont pas inventoris ou ne le sont que depuis trs peu de temps (p.ex.
dans le canton de Vaud). Nous avons tent d‘estimer l‘accroissement des taillis suisses sur
la base d‘indications tiräes de publications suisses et trangres. II en ressort, pour le sud
des Alpes, un accroissement annuel moyen (y compris les branchages) de 3 m3!ha dans les
mauvaises stations et de 6 m3/ha dans les bonnes. Pour le reste de la Suisse, l‘accrois
sement annuel est vaIu 2 m3/ha dans les mauvaises stations et 3,5 m3/ha dans les
bonnes. Pour l‘vaIuation du potentiel nergtique des taiflis, il n‘est tenu compte que des
surfaces de tailiis qui ne sont pas en cours de transformation ou de conversion, soit au total
16‘620 ha. La proportion de bois d‘nergie est de 100 % dans l‘exploitation des taillis.

En se basant sur les taux d‘accroissement et la fertiIit des stations, on peut valuer le
volume de bois d‘nergie exploitable dans les taillis 77‘270 m3 par an.

En utilisant le mme facteur de conversion que pour le taillis-sous-futaie, cela correspond
un potentiel d‘6nergie exploitable de 797‘OOO GJoule = 222 mio. kWh par an.

1 Parties d‘arbre d‘au moins 7 cm d‘paisseur (y c. branches)

Ambio Zurich
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4. Technique de r&olte

4.1 Introduction

L‘vaIuation de la rentabilit des taillis-sous-futaie et des taillis a rvI qu‘aucune tude
n‘avait raIise jusqu‘ici en Suisse au sujet des mthodes et des coüts de rcofte dans
ces peuplements. Toutefois, comme les frais de rcolte constituent dans notre cas entre 80
et 90 % des coüts d‘exploitation, ii est indispensable de les connaTtre pour apprcier la
rentabilit de cette exploitation. Les chapitres qui suivent dcrivent les particularits de la
rcolte des bois dans ces types de peuplements. Les mthodes de r6colte appropries ont

values selon des critres coIogiques et conomiques et sur la base d‘essais.

4.2 ParticuIarits de Ja r6colte des bols dans Jes
taiIIis-sous-futaie et les taillis

Pour apprcier reilement les probmes techniques, conomques et d‘organisation lis la
rcoIte dans des surfaces de taillis-sous-futaie et choisir les techniques appropnes, ii faut
connaitre I‘essentiel des conditions de cette rcolte. Eile prsente en effet quelques particu
Iarits par rapport la rcolte des bois dans une haute futaie.

Bois exploits: Les taillis-sous-futaie et les taillis se caractrisent par des nombres de
tiges ievs par unft de surface et par de petits diamtres. Cela signifie que les voumes
par pice sont trs petits. Comme ii s‘agft de rejets de souche, ii y a gnraement
plusieurs tiges par souche. Les diamtres hauteur de poitrine (DHP) se situent en
gnraI entre 7 et 15 cm.
La proportion des arbres restants est trs rduite dans le taillis-sous-futaie (<10 %). Dans
les taillis, on exploite tous les arbres. La rcoIte des bois est en gnral simpIifie de ce
fait, car ii n‘est gure ncessaire de faire attention aux arbres restants.

• Compactage du so / blessures aux racines: II est indispensable de prserver le sol et les
racines afin de ne pas compromettre la capacit de rejet des souches et, par suite, le
rendement. II ne faut donc pas circuier dans tout le peuplement, et utiliser des vhicuIes
exer9ant une trs faible pression sur le sol et munis de pneus mnageant ce demier.

• Qutillage de coupe: On trouve des indications trs pr&ises sur a technique de la coupe
blanc dans des documents: La coupe doit se faire avec des outils tranchants (hache,
scie). II faut viter le plus possible de blesser I‘corce. La coupe ä la tron9onneuse a
parfois pos des problmes. Nanmoins, la capacit de rejet n‘est gure compromise si
I‘on travaille soigneusement avec la tron9onneuse.

• Hauteur de coupe: La coupe doit se faire e plus bas possible sur la souche pour viter
que les rejets ne soient casss.

• Priode de rcolte: La coupe blanc doit se faire ä la fin de I‘hiver ou peu avant le
dbourrement des feuilles au printemps.

Ambio Zurich
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4.3 Recherche de publications sur les möthodes de rcoIte
dans les taihis-sous-futaie

Afin d‘utiiiser les bonnes mthodes de rcoite lors des essais dans les taillis-sous-futaie,
nous avons tudi auparavant les publications sur ce sujet. Comme les anciens tailiis-sous
futale sont situs pour l‘essentiel en terrain relativement piat, nous avons renonc vaiuer
des techniques de rcofte sur les pentes.

La recherche a donn les rsuftats suivants:

La mthode de rcoite par arbre entier est la plus conomique dans les petits diamtres,
surtout si i‘on faonne des plaquettes de bois. En outre, eile permet de tirer profit au mieux
de la biomasse. L‘abattage mcanis est la meilleure solution, tant du point de vue cono
mique qu‘ergonomique.

Les deux mthodes suivantes conviennent bien pour le dbardage: Le tracteur ä pince
prsente l‘avantage d‘utiiiser ia totalit de la largeur du iayon de dbardage et de mnager le
peupiement du fait que la brasse de troncs est leve assez haut. En outre, sa capacit de
charge leve rduit le nombre de trajets ncessaires (tassement du sol). Lorsqu‘ii faut
seulement däbusquer les bois, la rcoIteuse constitue une bonne solution, surtout si eile est
munle d‘un systme d‘abattage en bouquet.

En terrain accessible aux vchicuies, c.-ä-d. sur des pentes infrieures ä 30-35 % et sur des
sols de bonne portance, ii est judicieux d‘utiliser une d&hiqueteuse mobile sur le layon de
dbardage. Grand avantage de ce procd: la suppression du dbardage. Toutefois, si la
distance entre le layon et la route est grande, la iongueur des trajets ä plein et ä vide peut
rendre l‘utilisation de la dchiqueteuse peu conomique.

4.4 Essais de r6colte

4.4.1 Essais de röcolte dans les tailIis-sous-futaie

Les essais de rcolte ont raliss dans le Hardwald prs de Mulhouse (Alsace). La surfa
ce, situöe sur les graviers du Rhin, est plate et desservie de manire optimale par des routes
et des pistes ä machines; eile est facilement accessibie, möme pour des machines lourdes.

Le peuplement tait constitu d‘un tage dominant et d‘un sous-bois äg d‘environ 50 ans
(charme, tilieui, chöne, rable). La hauteur des arbres tait d‘environ 14 m et 80 % des
troncs avaient un DHP de 5 ä 15 cm.

Au cours des essais, environ 60 arbres de I‘tage dominant sont restäs par ha.

Mthodes de röcolte

Du fait de i‘insuffisance des places de stockage, ii a failu renoncer engager une grosse
dchiqueteuse. Ainsi, les essais ne se sont diffrencis que par la mäthode d‘abattage et de
dbusquage.

1. Abattage et dbusquage avec une rcolteuse, dchiquetage sur le layon avec une
dchiqueteuse mobile.

2. Abattage ä la tron9onneuse, dbusquage et dchiquetage sur ie iayon avec une
dchiqueteuse mobile en une seule phase de travail.

Ambio Zurich
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Mthode 1 (rcoIteuse)2

Les arbres ont saisis un ä un par Ja rcoIteuse, abattus et dposs perpendiculairement
au layon, le gros bout proche de celui-ci. La distance entre deux Jayons tait de 15 m. Un
forestier-bücheron muni d‘une tron9onneuse apportait son aide au besoin. Lorsque tout Je
peuplement a abattu, Ja dchiqueteuse mobile est entre en action avec une efficacit
exceptionneJle grace au dpöt idäaJ des arbres Je Jong du layon et aux diamtres favorables.
Lorsque Ja benne transportöe (11 m3) ötait pJeine, Ja dächiqueteuse se döpJaait jusqu‘au
chemin ä machines oü les conteneurs vides d‘une capacitö de 37 m3 chacun ötaient
dposs. Un cycle compJet (dchiqueter, verser, retour dans Je peuplement) durait en
moyenne 15 minutes.

M6thode 2 (abattage la trononneuse et d6chiquetage en une seule phase de travail)3

La difförence essentieJJe par rapport ä Ja premiöre möthode röside dans J‘absence de
döbusquage ä Ja machine. Les arbres taient abattus ö Ja tron9onneuse et saisis et
transformös par Ja dchiqueteuse comme iJs ötaient tombös. Le forestier-bücheron et Ja
döchiqueteuse travaillaient simultanöment dans Je peupJement, sans toutefois que le
forestier-bücheron doive söjourner dans Ja zone de travail de Ja grue. La döchiqueteuse se
dpJaait, dans ce cas aussi, sur Jes Jayons (distance 15 m).

Dcompte des coüts de röcolte

Le döcompte des coüts de röcolte figure dans le tabJeau 3. II est basö sur les temps de
travail relevös pendant Ja coupe. Les coüts horaires (sans TVA) de J‘entrepreneur mandatö
comprenaient Jes frais de transport et d‘installation.

La möthode 1 a pu ötre davantage optimalisöe par Je recours ö des machines mieux adap
töes aux conditions: La röcolteuse engagöe offre de nombreuses fonctions (öbranchage,
döcoupe, cubage, caicul du volume, ölaboration de Jistes de bois) qul n‘ont pas tö utilisöes
dans Je cas präsent. Une röcolteuse munie d‘une töte d‘abattage simple eüt ötö nettement
moins chöre, plus Jögöre et d‘un emploi plus souple. Une töte d‘abattage plus lögöre aurait
permis de mieux saisir les rejets de souche serrös, typiques d‘un taillis-sous-futaie. Selon les
döclarations de J‘entrepreneur qui a participö aux essais, Jes coüts pour J‘abattage et Je
döbusquage auralent pu ötre divisös par deux en utiJisant une töte d‘abattage appropriöe.

La möthode 2 s‘est avöröe moins chöre que Ja röcolte entiörement möcanisöe. II faut
toutefois relever que Je rythme de travail n‘a pas pu ötre maintenu Jongtemps par Je forestier
bücheron engagö et qu‘il aurait fallu faire appel ä un deuxiöme ouvrier pour poursuivre Je
travaiJ röguliörement. En consöquence, Jes coüts de röcoJte par m3p se seraient montös ö

2 Surface: 10‘300 m2 Röcolteuse: Lokomo 990, grue 10.3 m
Volume: 495 m3 p Processeur: FMG 762
Nombre d‘arbres: 2565 Dchiqueteuse mobile: ouverture 50 x 40 cm, 11 m3

Transport: conteneur de 37 m3

Surface: 4‘200 m2 Dchiqueteuse mobile: ouverture 50 x 40 cm, 11 m3
VoJume: 225 m3 p Transport: conteneur de 37 m3
Nombre d‘arbres: 841

Arnbio Zunch
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Fr. 23,50. La dure d‘engagement de la dchiqueteuse par m3p n‘a augment que de 25 %
par rapport ä la mthode 1, oü le bois tait dbusqu sur le layon.

Les coüts de rcolte caIculs pour les essais dcrits ne s‘appliquent que pour des taillis
sous-futaie accessibles aux vhicules et bien desservis. La plupart des anciens taiNis-sous
futale de Suisse rpondent ces conditions.

Tableau 3
Dcompte des coüts de production de plaquettes de bois en taillis-sous-futaie

Mthode 1 Methode 2

(rcoIteuse) (abattage ä Ja main et
dchiquetage en une

phase dc travail)

Personnel / machine Coüt horaire Temps CoOt Temps Coüt

Fr. h FrJm3p h Fr.Im3p
RcoIteuse 500.-- 9,70 9,80
Dchiqueteuse mobile 300.-- 15,25 9,24 8,62 11,49
Forestier-bücheron 54.-- 13,00 3,12
Trononneuse 11,70 13,00 0,68
Coüts totaux ä port de camions 19,04 15,29
Transport des plaquettes 5-10 km 5.-- 5.--
Coüts totauxy c. transport 24,04 20,29

4.4.2 Essais de rco1te dans les taillis

Les essais de rcolte dans les taillis ont raliss au Tessin, sur une surface accessible
aux vhicules et sur une surface inaccessible.

Möthode 1: Surface accessible (pente du terrain 25 %)
Abattage ä la trononneuse, dbusquage et dchiquetage par une dchiqueteuse mobile
sur le Iayon.

M6thode 2: Pente raide (pente du terrain 55 %)

Abattage la tron9onneuse, dbardage vers le haut avec grue ä cäbles, transport ä la
place d‘empilage avec un tracteur.

Les coüts de räcolte calculs selon les tarifs du tableau 4 se sont montäs ä 32,15 Fr./m3p
pour la surface accessible et ä 65,20 Fr./m3ppour la pente raide (y c. montage et dämontage
de la grue ä cäbles et nettoyage du parterre de coupe).

Les coüts de räcolte sur la surface de taillis accessible aux vähicules se sont rväläs
nettement plus äleväs que dans le cas des taillis-sous-futaie. Cela s‘explique par le travail
supplmentaire occasionn par l‘abattage et le transport des nombreux tätards («capitozzi»
ayant des diamätres jusqu‘ä 80 cm) typiques des taillis du Tessin, mais qui ne se rencontrent
pas au Nord des Alpes. Dans la comparaison de la plus-value produite dans les futaies,
taillis-sous-futaie et taillis au chapitre 5, les coüts de räcolte pour les taillis ont tä supposäs
gaux ä ceux des taillis-sous-futaie, tant donnä qu‘il s‘agit de taillis du Nord des Alpes.

AmbioZunch
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Tableau 4
Coüts unitaires du personnel et des machines pour le calcul des coüts de rcoIte en taillis

Personnel / machine Coüt horaire Coüts
Fr. Fr./m3p

Forestier-bL2cheron 54.--
Trongonneuse 12.--
D6chiqueteuse mobile (y c. machiniste) 300.--
Grue cäbles 60.--
Tracteur forestier (y c. mach/niste) 100.--
Grande d6chiqueteuse 1 1.--
Transport des plaquettes 5.--

Illustration 1
La dächiqueteuse mobile au travail sur un Iayon

Ambio Zurich
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5. Comparaison de la plus-value

5.1 Mthode

La rentabilit de I‘expbitation des taillis-sous-futaie et des taillis a compare ä celle des
hautes futaies sur la base de ia plus-vaiue produite.

La plus-value produite est dfinie comme le produit net; eile rsuite de la diffrence entre
recettes et dpenses. Dans le cas präsent, eile est calcule par unit de surface, un mode
de faire usuel dans l‘agriculture et i‘conomie forestire.

Les caiculs pour ia haute futaie ont effectus i‘aide du modie de simulation dynamique
des exploitations forestires (Lemm, FNP 1991). Les indices de rfrence ont fournis par
ies comptes d‘exploitation de l‘conomie forestire association suisse. Les donnes
ncessaires pour ies taiilis-sous-futaie et les taillis ont releves dans le cadre de la
prsente tude.

5.2 Indication des stations

La comparaison des plus-values produites a effectue pour quatre stations concrtes:

1. Hardwaid, Alsace

2. Niderholz, canton de Zurich

3. Reppischtal, canton de Zurich

4. Hönggerberg, canton de Zurich

Toutes ces stations sont des forts bien desservies, en terrain relativement plat et accessible
aux vhicules. Elles se diffrencient par leur productivit. Le Hardwald a choisi pour la
comparaison, du fait de sa faible capacit de production (cette fort est situe sur des
graviers rhnans). Le Reppischtal et le Hänggerberg sont des stations productives, voire trs
productives.

Toutes ces stations abritent d‘anciens taillis-sous-futaie. Au Niderholz, au Reppischtal et au
Hönggerberg, des coupes ont entreprises ces dernires annes en vue de rintroduire le
traitement en tailiis-sous-futaie. Ces stations ont öt tudies avec prcision en ce qui
concerne l‘accroissement, le coüt et le rendement des coupes dans les anciens taillis-sous
futale. Des essais de rcoite ont raIiss dans le Hardwald, qui ont fourni des donnes
importantes sur les coüts de rcolte du sous-bois (chap. 4.4.1).

Nous avons volontairement renoncä prendre en considration des stations sur pente raide.
D‘une part, les anciens taillis-sous-futaie se rencontrent principalement sur des terrains plats
et, d‘autre part, ii eüt fallu tenir compte d‘autres techniques de rcolte, ce qui n‘tait pas
possible dans le cadre de la prsente tude.

En examinant les indications ci-aprs sur les peuplements, ii faut tenir compte du fait qu‘il ne
s‘agit pas de peupiements rels, mais de modles de peuplements choisis pour les quatre
stations diffrentes. La qualit de la Station dtermine les indices de fertilit et
l‘accroissement.

Ambio Zurich
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Tableau 5
Facteurs pour la comparaison de la plus-value

Station 1 Station 2 Station 3 Station 4
Haute futale

Composition des essences chne 60 % chne 30 % pica 50 % chne 50 %
pin 40 % pin 30 % htre 50 % htre 50 %

Örable 40 %

Dure de la simulation une priode une periode une periode une priode
de rvolution de rvoIution de revolution de revolution
(200 ans) (180 ans) (140 ans) (160 ans)

Indices de fertiIit chne 14 chne 18 pica 24 chne 26
pin 16 pin 19 htre 22 htre 22

rabIe 22

TaiIIis-sous-futaie
Essences chne 100 % chne 100 % chne 50 % chne 50 %
de l‘tage dominant htre 50 % htre 25 %

örable 25 %

Matriel sur pied sous-bois: 60 m3 sous-bois: 60 m3 sous-bois: 60 m3 sous-bois: 60 m3
(volume de bols fort) tage dom!- tage dom!- tage domi- etage domi

nant: 80 m3 nant: 100 m3 nant: 100 m3 nant: 100 m3

Priode de rvoIution taillis: 40 ans taillis: 30 ans taillis: 25 ans taillis: 25 ans
etage domi- etage domi- etage domi- etage domi
nant: 240 ans nant: 200 ans nant: 200 ans nant: 200 ans

Taillis
Essences htre, ch4ne, htre, chne, htre, chne, htre, chne,

charme, rabIe charme, rabIe charme, rable charme, rabIe

Matrielsurpied 90m3 90m3 115m3 115m3
(volume de bois fort)

Priodedervolution 40 ans 35 ans 30 ans 30 ans

5.3 Comptes de r6sultats

Les revenus se limitent aux recettes de I‘exploitation des bois. Celfe-ci comprend les bols de
service et d‘industrie dans les hautes futales, les bois de service et d‘nergie (plaquettes)
dans les taillis-sous-futaie et les plaquettes de bois dnergie uniquement dans les taillis. Les
autres fonctions de la fort, comme la protection, la dtente, etc. ne sont pas quantifies.

Dans les dpenses, ii n‘est tenu compte que des deux premiers stades de production
(premier stade de production: cration du peuplement, soins, protection forestire; deuxime

Ambio Zurich
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stade de production: bücheronnage, dbardage jusqu‘ la place de stockage). Les dpensesrelatives aux constructions et entretiens de chemins et I‘administration ne sont pas prisesen considäration.

Pour le bois d‘nergie, nous avons admis une recette de 28.- Fr./m3p base sur un prixäquivalent au mazout.4

Le tableau 6 prsente une rcapitulation des resultats des calculs.

Illustration 2
Peuplement issu de rejets de souche

Le prix du bois d‘nergie äquivalent au mazout est cacul de manire ce que les coüts del‘nergie soient comparables pour l‘utilisateur ceux du mazout. II y est tenu compte de la diffrencede rendement des systmes de chauffage (prix du mazout: Fr. 355.-/t)

1 i:i

Ambio Zurich
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Tableau 6

Räcapitulation du caicul de rsuItats

Futale Taillis-sous-futaie Taillis

Station 1

accroissement total m3lhalan 4,42 4,00 3,00
proportion de bois d‘nergie % 24 80 100
coüts du 1er stade de production5Fr./ha/an 168 27 50
coüts du 2e stade de production Friha/an 433 272 180
coüts du 2e stade de production Fr./m3 98 68 60
rendement net de la vente du bois Fr./ha/an 410 336 210
rendement net de la vente du bois Fr./m3 93 84 70
rsultat FrJha/an -191 37 -20
rsultat FrJm3 -43 9 -7

Station 2

accroissement totalm3/ha/an 5,49 5,17 3,5
proportion de bois d‘nergie % 18 80 100
coüts du 1&stade de production Friha/an 187 27 57
coüts du 2e stade de productiori Fr.Ihalan 450 321 210
coüts du 2e stade de production Fr./m3 82 62 60
rendement net de Ja vente du bols Fr.Ihalan 831 494 245
rendement net de Ja vente du bois Fr./m3 151 96 70
rsultat FrJha/an 194 146 -22
rsuItat Fr./m3 35 29 -6

Station 3

accroissement totalm3lhalan 11,21 6,2 5
proportion de bois d‘nergie % 10 80 100
coüts du 1er stade de production Fr.Ihalan 240 27 67
coüts du 2e stade de production Fr./halan 785 372 300
co0ts du 2e stade de production Fr./m3 70 60 60
rendement net de Ja vente du bois Fr.Ihalan 1311 558 350
rendement net de Ja vente du bois FrJm3 1 17 90 70
rsuJtat Fr.Ihalan 286 159 -17
rsultat Fr./m3 25 26 -3

Station 4

accroissementtotalm3/ha/an 7,18 6,2 5
proportion de bois d‘nergie % 15 80 100
coüts du jer stade de production Fr.Iha/an 210 27 67
coüts du 2e stade de production Fr./ha/an 397 372 300
coüts du 2e stade de production Fr./m3 56 60 60
rendement net de la vente du bols Fr.Ihalan 1430 554 350
rendement net de Ja vente du bols Fr./m3 119 89 70
rsuJtat Fr./ha/an 823 155 -17
rsuItat Fr./m3 114 25 -3

Du fait des plantations ncessaires pour Je remplacement des souches, Jes coüts sont plus levs
dans les taBUs que dans les taillis-sous-futaie, o les francs-pieds se rgnrent naturellement.

Arnbio Zurich
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Illustration 3
CaIcul de rsuItats pour les quatre stations (francs par hectare et par an)

Futaie

Pour la futaie, le rsuItat varie normment suivant la station et les essences. Les rsuItats
de la simulation montrent que l‘exploitation n‘est pas rentable dans les stations peu fertiles.
Dans les stations productives oü l‘on peut esp&er de plus gros diamtres, le gain potentiel
par ha et par m3 de bols abattu est beaucoup plus lev que pour un traitement en taillis
sous-futaie ou en taillis. Le rendement pour les quatre stations varie entre -43.- Fr./m3 et
114.- Fr./m3, soit de -199.- 823.- Fr. par ha et par an. Cela dcouIe de plusieurs facteurs:
Les coüts du premier stade de production atteignent entre 22.- Fr./m3 et 38.- Fr./m3 suivant
I‘accroissement. Les frais de rcoIte des bols se situent entre 56.- et 98.- Fr./m3. La diff
rence Ia plus importante apparait dans les recettes. La recette moyenne attendue varie entre
93.- et 199.- Fr.1m3.

Tallhis-sous-futaie

Ici, Ies quatre stations donnent une exploitation rentable. Les diffrences sont nettement
moins importantes que pour la futaie: Ies coüts du premier stade de production sont insigni
fiants. Pour le bois d‘änergie, les coüts de rcoIte et les recettes attendues sont constants.
Seuls les recettes des grumes et les coüts de rcoIte des gros diamtres dominants varient.
Le rendement par m3 oscille dans les quatre stations entre Fr. 9.- et Fr. 29.- ou entre Fr. 37.-
et Fr. 155.- par ha et par an.

Futaie

TaiIIis-sous-futaie

QTaiIIis

1
1 2 3 4

Stations
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Taillis

Les calculs pour les modles de peuplements de taiHis dans les quatre stations indiquent
qu‘aucune expioltation rentable n‘est possible, mme dans des conditions favorables.

54 Discussion

Les coüts du premier stade de production (cration du peuplement et soins) sont nettement
moindres pour les taillis et surtout pour Jes taillis-sous-futaie que pour Ja futaie. Dans les
tallhis-sous-futaie, les frais de rcolte constituent au moins 90 % des coüts totaux et dans les
taillis 80 %. Pour les futaies, la proportion varie entre 23 % (station 3) et 35 % (station 4).

Les facteurs dterminants de Ja rentabiJit de l‘exploitation des taillis et taillis-sous-futaie sont
les recettes du bois dnergie et Jes coüts de rcoJte. En Alsace, ceux-d se sont monts ä
24.- Fr./m3p ou 60.- Fr./m3. Si l‘on compte une recette en quivaIent de mazout de 28.-
Fr./m3pou 70.- Fr./m3, Ja diffrence entre le produit vendu et Jes coüts de rcoJte se monte ä
10.- Fr./m3. Le caicul sur Ja base des modles a donn un rsuJtat rentable pour Je taillis
sous-futaie, mais pas pour Je taillis. En effet, les coüts du premier stade de production y sont
plus modestes et Je rendement est encore amJior par Ja proportion de grumes produites
par J‘tage dominant.

La simulation pour Ja futaie a donn6 une exploitation non rentable pour Ja station Ja moins
fertile. Sur les stations productives oü Jes diamtres sont plus importants, Je gain potentiel
par ha et par m3 de bois abattu est nettement suprieur celui d‘une exploitation en taiJlis
sous-futaie ou en taillis.

En consquence, l‘expJoitation en taiJlis-sous-futaie peut concurrencer Je traitement en futaie
sur des stations peu fertiles mais bien desservies et pas trop raides. Pour Je propritaire de
foröt, c‘est surtout cet aspect d‘une exploitation rentable de Station peu fertile et difficilement
rentabJe pour une exploitation en futaie qui devrait s‘avrer intressant. Dans ces conditions,
une exploitation en taillis-sous-futaie pourrait constituer une aJternative approprie, non
seuJement pour des raisons coIogiques, mais aussi pour des raisons conomiques.
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